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Pour combattre l'embarras gastrique
consecutif ä l'ivresse, on purgera lo ma-
lade le deuxifeme ou le troisi&me jour apres
les accidents et ou le laissera quelques
jours a la difete lactee.

Un journal frangais ]>ubliait dernifere-

ment sous le titre de «Les etapes de

l'ivresse», la gradation amüsante, mais

triste aussi, qu'on va lire:
La pompette: il pompe.
La troublette: il voit trouble.
La chandelette: il voit des chandelles.

L'aveuglette: il ne voit plus.
La tremblette: il tremble sur ses

jambes.

La dtigobillette:
La deboui'sette:

La violonnette:

La zigzaguette: il fait des zigzags.
La tombette: il est par terre.
La bataillette: il bat sa femme.
La cuvette: il cuve son vin.

il doit rendre.
il vide sa bourse,

il fait un tour an

violon.
La recommencettc: il verific le proverbe:

« qui a bu, boira.
La guinguette: il reuouvelle son abon-

nement.
A quoi nous ajouterons qu'il y a troL

degrts de l'ivresse: le degrü du singe, le

(legre du lion, le (legre du pourceau.

-~D&-

Le rhume ehez les enfants

Le rhume est une irritation des mu-
queuses des fosses nasales, de la trachdc
et des bronchos; il commence le plus sou-
vent par un coryza qui descend dans la

gorge, traverse le larynx pour se fixer sur
la muqueuse tracheo-brouchique.

Telle est la definition la plus simple
de cette affection si frequente, sur la

description de laquelle il semble inutile d'in-
sister puisque a pen [ires tout le mondc
la connait par experience personnelle.

D'un autre cöte, cette frequence du
rhume fait qu'on n'y attache aucune

importance dans le public et qu'on ne

commence a s'en inquieter que lorsque la du-
rte depasse par trop les limites
habituelles.

C'est prteisöment contre cette negligence
affectee pour le rhume que je veux m'e-
lever aujourd'hui. Car le rhume n'est pas
toujours aussi anodin qu'on se 1'imagine
volontiers.

D'abord une foule de maladies commen-
cent par un rhume qui n'est souvent que

la premifere manifestation d'une affection
beaucoup plus grave: rhume, la coqucluchc
au debut; rhume, la rougeole; rhume, le

croup; rhume, la tuberculose pulmonaire,
etc., etc.

Et si le rhume n'est pas toujonrs le
debut d'uue de ces maladies graves, s'il
n'est qu'un simple rhume, dans bien des

cas, suivaut l'age, suivant les constitutions
et le temperament de l'enrhume, il laisse

sur la muqueuse trachtio-bronchique des

traces' persistantcs qui faciliteront l'inva-
sion d'autres rhumes de plus en plus

graves qui plus ou moitis rapidement en-
traveront le fonctionnement normal de

l'arbre respiratoire et do l'organisme tout
entier.

C'est pourquoi on ne devrait jamais
negliger ces rhumes, mais en prevenir les

suites pour empecher les suivants.
En admettant meme que la constitution

d'un sujet qui s'enrhume facilement per-
mette a ce sujet de resister aux affections
specifiques des voies respiratoires, comme
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la diphtdrie oil la tuberculose pulinonaire,
les secousses de toux dislocpient la trame
du tissu broncho-pulmonaire et entrainent
a leur suite la dilatation des bronches, le
catarrhe et I'emphysfeme pulmoiiaire qui
empoisonnent l'existence, et fiuissent par
compromettre le fonctionnement du coeur
et de la circulation, et abregent, au milieu
de phenoinenes tres angoissants, la vie
humaine.

Done faisons tout notre possible pour
dviter un premier rhume a nos enfants et
soignons energiquement ce premier rhume 1

si nous n'avons pu l'empecher de se pro- j

duire. Quelle que soit, comme disent les

mddecins, l'etiologie du rhume, la cause
oceasionnelle cpii le produit. microbe spc-
cifiquc oil microbes associes, il y a une j

cause adjuvante qu'on retrouve toujours
a l'originc d'un rhume: e'est le refroidisse-
ment du corps, on d'uue partic du corps.

C'cst contre ce refroidissement qu'il
faut mettre en garde nos enfants.

Pour cela, il y a deux moyens trfcs dif-
ferents: le premier, e'est de veiller « ä ce

qu'ils aient toujours chaud», comme ou

dit, c'est-ä-dire de les couvrir beaucoup
quand il fait froid et moins quand il fait
chaud. Mauvais moyen, parce que les pe-
riodes de transition sont difficiles ä pre-
voir et exigent une vigilance impossible
ft soutenir sans defaillance.

Le second moyen consiste a cntrainer
ces enfants ä supporter sans inconvenient
les hearts de temperature, e'est-a-dire les

endurcir contre les intemperies et habituer
leur epiderme aux variations de l'atmos-

phere ambiante.
Pour cela, il faut les couvrir modere-

ment, mais judicieusement, le jour comme
la unit; ne pas les enfermer l'hiver dans

des appartements surchauffes et p receder
ä leur toilette gdndrale en les lavant avec
de l'eau a la tempdrature de la chambre

et meine avec de l'eau froide, et de les

onvelopper ensuite sans perdre de temps
ä les cssuyer, dans une couverture bien
sbche et moddrement chauffde. Au bout
d'un quart d'heurc, la reaction est faitc, la

peau bien seel idc et on peut remcttrc maillot
ou vdtement.

—e3Er=—=—

Rectification

Nous avons reyu une communication, en date

du 20 novembre. de AI. Mte Dunant, secretaire
de la societc de la Croix-Rouge de Geneve, qui
nous informe que plusieurs communes genevoises
font des allocations annuelles ä la section de

Geneve.

Nous sommes heureux de pouvoir rectifier
l'injustice que nous avons commise dans notre
article «Les communes suisses membres cor-

poratifs de la Croix-Rouge» vis-ii-\is des

communes genevoises suivantes:

Cologny, Chene-Bougeries, Eaux-Yives, Ca-

rouge. Satigny ; puis des 1907 : Petit-Snconnex,
Celir/nij. Plciinpalais et Ville de Geneve.

Une partie des sub\entions annuelles versees

par ces communes a ete transmise au tresorier

general de la Croix-Rouge ii Berne. Dont acte.

(Red).

Nouvolles de l'aetivite des soeietes

Lausanne. Societe militaire sanitaire. MM. aux membres de la societe une serie de confe-

les Drs roclion et Yeillard donneront cet hiver rences-causeries et d'exercices:
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